
Je vous salue Marie 

e vous salue, Marie, pleine 

de grâce, 

le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les 

femmes, 

Et Jésus, le fruit de vos entrailles, 

est béni. 

Sainte Marie, mère de Dieu, 

Priez pour nous, pauvres 

pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre 

mort, 

Ainsi soit-il. 

Ave Maria 

ve, María, grátia plena, 

Dóminus tecum. 

Benedícta tu in 

muliéribus, 

et benedíctus fructus ventris tui, 

Iesus. 

Sancta María, Mater Dei, 

ora pro nobis peccatóribus, 

nunc et in hora mortis nostræ. 

Amen. 

Je vous salue Marie 

e vous salue, Marie, pleine 

de grâce, 

le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les 

femmes, 

Et Jésus, le fruit de vos entrailles, 

est béni. 

Sainte Marie, mère de Dieu, 

Priez pour nous, pauvres 

pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre 

mort, 

Ainsi soit-il. 

Ave Maria 

ve, María, grátia plena, 

Dóminus tecum. 

Benedícta tu in 

muliéribus, 

et benedíctus fructus ventris tui, 

Iesus. 

Sancta María, Mater Dei, 

ora pro nobis peccatóribus, 

nunc et in hora mortis nostræ. 

Amen. 

Je vous salue Marie 

e vous salue, Marie, pleine 

de grâce, 

le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les 

femmes, 

Et Jésus, le fruit de vos entrailles, 

est béni. 

Sainte Marie, mère de Dieu, 

Priez pour nous, pauvres 

pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre 

mort, 

Ainsi soit-il. 

Ave Maria 

ve, María, grátia plena, 

Dóminus tecum. 

Benedícta tu in 

muliéribus, 

et benedíctus fructus ventris tui, 

Iesus. 

Sancta María, Mater Dei, 

ora pro nobis peccatóribus, 

nunc et in hora mortis nostræ. 

Amen. 

Je vous salue Marie 

e vous salue, Marie, pleine 

de grâce, 

le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les 

femmes, 

Et Jésus, le fruit de vos entrailles, 

est béni. 

Sainte Marie, mère de Dieu, 

Priez pour nous, pauvres 

pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre 

mort, 

Ainsi soit-il. 

Ave Maria 

ve, María, grátia plena, 

Dóminus tecum. 

Benedícta tu in 

muliéribus, 

et benedíctus fructus ventris tui, 

Iesus. 

Sancta María, Mater Dei, 

ora pro nobis peccatóribus, 

nunc et in hora mortis nostræ. 

Amen. 

Je vous salue Marie 

e vous salue, Marie, pleine 

de grâce, 

le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les 

femmes, 

Et Jésus, le fruit de vos entrailles, 

est béni. 

Sainte Marie, mère de Dieu, 

Priez pour nous, pauvres 

pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre 

mort, 

Ainsi soit-il. 

Ave Maria 

ve, María, grátia plena, 

Dóminus tecum. 

Benedícta tu in 

muliéribus, 

et benedíctus fructus ventris tui, 

Iesus. 

Sancta María, Mater Dei, 

ora pro nobis peccatóribus, 

nunc et in hora mortis nostræ. 

Amen. 

Je vous salue Marie 

e vous salue, Marie, pleine 

de grâce, 

le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les 

femmes, 

Et Jésus, le fruit de vos entrailles, 

est béni. 

Sainte Marie, mère de Dieu, 

Priez pour nous, pauvres 

pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre 

mort, 

Ainsi soit-il. 

Ave Maria 

ve, María, grátia plena, 

Dóminus tecum. 

Benedícta tu in 

muliéribus, 

et benedíctus fructus ventris tui, 

Iesus. 

Sancta María, Mater Dei, 

ora pro nobis peccatóribus, 

nunc et in hora mortis nostræ. 

Amen. 

J 

A 

J 

A 

J 

A 

J 

A 

J 

A 

J 

A 



La première partie de la prière du « Je 
vous salue Marie » reprend le chapitre 
1 de l’Evangile de Luc. Tout d’abord : 
la demande de l’ange Gabriel à Marie, 
d’être la mère du « Fils du Très-Haut », 
accomplit la prophétie de 2 S 7 où un 
descendant de David naîtra afin de bâtir 
une maison pour Dieu. Notre prière 
revisite la joie de Dieu de déposer toute 
ses grâces en Marie. Ensuite vient 
l’exultation de joie d’Elisabeth, cousine 
de Marie, lorsqu’à sa visite elle 
reconnaît en elle la mère du Seigneur. 
Nous contemplons avec elle la femme 
vaillante, celle qui a la foi par 
excellence, celle qui séduit le Roi et fait 
de ses fils des princes (Ps 45(44), 17). 

La seconde partie : « Sainte Marie, 
mère de Dieu… » fut relayée par 
plusieurs évêques au XIIIème siècle, 
reprenant le dogme de « Marie Mère de 
Dieu » et demandant avec insistance à 
la Vierge, du fait de sa pureté et sa 
faveur auprès de Dieu, d’intercéder 
pour nous, ainsi qu’à notre mort (et à 
tout moment de nos vies où nous 
essayons de mourir à nous-mêmes pour 
nous rapprocher du Christ…) 

Le « Je vous salue Marie » nous fait 
expérimenter la maternité spirituelle 
que Jésus confia sur la croix à sa Mère 
pour tous les croyants (Jn 19, 26-27). 
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